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nymde, 
nymne, 



nim'de, 



nemSe, 
nemne, 
nefne. 

The O.E.T. have (besides one nybde, Sie- 
vers, §187 A) :— 

1 nymtie, 2 nemSe, 

1 nymne, 4 nemne. 

(e predominates because most of the examples 

are from Mercian texts, Sievers, §159,3.) 

Grein has : — 

34 nymSe, 2 nimffe, 1 nemfie, 

8 nemne, 
j 9 nefne, 
\ 2 ntzfne. 



University of Michigan. 



George Hempl. 



FRENCH READER. 
To the Editors of Mod. Lang. Notes. 

Sirs: — In connection with my friend Mr. 
Jean Passy, of Paris, I am preparing for publi- 
cation a ' French Reader with Phonetic Tran- 
scription ' (Chrestomathie Phonitique) for the 
use of teachers and students in private in- 
struction, and in colleges and Romance 
seminaries. The American edition will be 
published by Henry Holt & Co., of New York. 

The authors naturally wish to make their 
book as perfect as possible in every respect, 
and to offer in it some real improvements 
for the system of transcription, compared with 
previous works of a similar purport ; on some 
doubtful points they are, therefore, anxious to 
know the opinions of experts, especially such 
as would like to use their chrestomathy. With 
this end in view, Mr. Jean Passy has published 
in the Maitre PhonUique (March 1894, pp. 53- 
54) a series of questions, which I repeat below, 
in common print, for the consideration of those 
interested in the work : 

i° Sera-t-il utile d'inserer dans le French 
Reader quelques textes en double tran- 
scription? Si oui, comment disposer et ex6- 
cuter? (V. Maitre Phonetique, 1893, p. 119). 

2 Dans les autres textes, faut-il donner 
l'enonciation tres contracte d'un discours 
rapide, ou au contraire l'enonciation un pen 
artificielle d'une lecture tres Iente? Faut-il 
augmenter ou require les (a)? Faut-il user de 
parentheses ou mieux d'italiques pour les sons 
qu'on peut a volont^ prononcer ou omettre? 

3 Comment couper les phrases ? Faut-il se 
contenter des signes traditionnels de l'ortho- 
graphe (virgule, point et virgule, deux points, 



etc.) de facon a ne rien prejuger, a laisser 
chaque professeur libre d'indiquer a ses eleves 
le mode de subdivision qu'il prefere ? Ou bien 
faut-il diviser la phrase en groupes d'£non- 
ciation? 

4° Dans ce dernier cas, les groupes doivent- 
ils etre logiques ou phonetiques ? Faut-il 
couper d'apres le sens : "la me d mam- 

zel ; s:me d la fi:j ; 1 avi dsafam," 
en s'en remettant au professeur du soin d'en- 
seigner a l'efeve a intercaler un (a) lorsque la 
lenteur et les arrets de son enonciation 1 'exi- 
gent? Faut-il au contraire couper d'apres la 
syllabation du discours rapide : " la me d 
mamzel ; e : me d la fi:j ; 1 avi d 

sa fam " ? Ou enfin, faut-il £crire " la m? 
dp madmwazel, f:me dp la fi:j..." Quels 
sont, d'apre-s votre experience, les avantages 
et les inconv^nients de ces quatre systemes? 

5° Les tirets qui indiquent la reunion syl- 
labique, ont-ils une utilite r£elle, ou ne ser- 
vent-ils qu'a compliquer la transcription? 

6° Comment marquer l'accent pour le fran- 
cais ? — A. — En impnmant en caracteres gras 
toutes les voyelles accentu6es : ya:te (e). — B. 
— Par un trait au-dessous de la voyelle : fd:te 
(e). — C. — Par un accent au-dessus de la voy- 
elle : fa:t€. — D. — Par un accent avant la syl- 
labe : fit'/te. — E. — Par un accent apres la syl- 
labe : fa-Xa'. 

A n'offre, je crois, pas d'autre inconvenient 
que d'etre couteux. B et C le sont aussi, et 
plus compliques pour l'ceil. Comme le fran- 
?ais est habituellement accentu^ sur la finale, 
E couperait moins les mots que D, si nous 
marquions chaque syllabe forte. Ce serait le 
contraire, si nous divisions nos textes en 
groupes d'enonciation, dont la derniere syl- 
labe, presque toujours forte, peut convention- 
nellement se passer d'accent. A l'interieur 
d'un groupe d'^nonciation, c'est le plus sou- 
vent la premiere syllabe qui est forte, en sorte 
qu'on couperait moins les mots en marquant 
l'accent avant qu'apres. 

En tenant compte de ces observations, dans 
quel ordre de preference rangeriez-vous les 
susdits systemes ? 

7 Faut-il marquer les assimilation, par ex- 
emple comme ceci : da le : Tsok ge y 1 Mce:r... 
la zg5:d perjod. . . . kwak varjabl... ? 

A. Rambeau. 
Johns Hopkins University. 



THE BIBLE IN PHONETIC SCRIPT. 
To the Editors of Mod. Lang. Notes. 

Sirs : — Referring to the Review 1 of the 'Ver- 
sion Populaire de l'Evangile de Luc, en tran- 
scription phonetique,' I may remark that this 
rendition of Luke is to be followed by a similar 
one of the Acts of the Apostles, and later by 

1 Cf. Le Maitre Phonetique , Avril, 1894, p. 75. 
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